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(Notre gravure)

N amour singulier vient d’allumer ses flammes dans le

cceur du jeune Frangois. Fleur de la jeunesse d’Assise,

aimant le plaisir, la folle joie, le rire, relevant les grices

=8} de sa personne par le luxe et l'originalité de ses vétements,

il aurait pu captiver le cceur de quelque jeune fille d’Assise et s’enga
ger lui-méme dansles inextricables liens d'un amour humain. Sor. pere,
sans étre de la noblesse, était riche, etl’or parfois 'emporte surla gloire
du blason. Tout lui souriait, il pcuvait aspirer A une illustre alliance.
Il y pense en effet. Depuis quelque temps déja, son esprit hanté
par la charmante image de celle qu'a peine il commence A connaitre

et que déja il aime éperdument ; son esprit toujours absorbé par cette

forme chérie sans cesse présente ne lui permet point d’étre A ses affai
res pas plus qu'a ses amis.
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Avant de contracter par d’indissolubles liens cette union projetée
dans son cceur, le fils de Bernardone voulut donner une dernitre féte
a ses joyeux compagnons. Le festin fut princier, comme tout ce que
faisait Frangois dont le cceur était si 'arge, la main si libérale. Apres

le iepas, on fit dans les rues d¢ !a cité la promenade usuelle, chantant




